
LE FANTASQUE.

,e troisième système est celui qui dit que la puissance tiirque est vermout p-z.Pt - pnit-
,ce égyptienne incapable de s'étendre sur ses'rineo, que dè.ldis il est iu il ddeté enser
firces pour empêcher'-z-un fait qui doit-z-arriver -tôt ou'tard,' à saoir l'ocupti n lea
irquie par la Iruésie. Notre rôle à nous, dans la commotion que produila le partagre de
rient,c'est de nous arrondir, en prenant pour: notre-part tout ce qui se trouverr-z-. iintre
tie,)la Belgique, la Prusie-Rliune, le Piémont, enfin n'ios frontières de 'Eiiipnle. tàa
lilà,
,esystème conviendrait-encore moins que tous les a citres u gouvernement du ro u
ce que pour une seule Saison.
le comprenez-viis pa qu'en. cgrenant-z-ainsi tout ce qui rions nui ravi les traités dc 1815,.
îs nous métioîns à dos'la saite-alliance tout entière. Cette considération seule su it
ir vous prouver.que le -ystème en question-z-eat impraticable. La guerre^ avec la sanie-
ace 1 une guerre générale !...Ah messiers,~eela m'émeut nu point que je tremble .de
s mes memb,es...m'en va i sous moi. (Ici M. Soult avalera dexz, vrres d'cau ei s'essuie-
ret deux miouchwirs. Il seraui mi me mieux, pour sanuier te trouble, qu'il auo les, iczu -

tui et s'essuyat avec les verres,d'eau.)
,leintenant, rmessieuré, vous me deianderez-quel estd'avis du goutër'rncmrnt dipoi pui.
le gouvernernent du roi n'âdopte aucun des avis 'autru épons t'st pie, et je
s-t-assurer qu'elle voue satisiera. Le système du gouverenmen't du roi ' comt iimebou-

de îe point-z-avoir d systène, et ce que la France peut faire:de mieux, scloitnnu i, er.
e rien faire,
emarquez en efrnt qu'il n'y a que deux'parti ,--ou rester coi, nmine c'estl'avis du -ou'-
tesent du roi,-ou agir dans un sens qu Iconquei d ap ès les avis que' je combalss, ce g*i
it mécontenter l'Eurdpe'et s'exposcr-z-à la guere...Pardoa, messieurs. j'éprouve unp.
ir froide....(Ici M. Sout respirera des sels, ce qui aura l;'âaùt r def4tir die e rquUi y i, 'du
ans son discours.)
r, la guerre !...(X.Sou't iro)la- guerre -avec ses affreuses 'cousêinqehrcs !...(<il¯ srnIt
t)il n'y faut pas "soñ_r. Q.ui de nous, nes5ieurs, voudra.t-z-engager la Franre dans une
dont on lie saurait prévoir le terme, et coinþiomeltre à jamaia la piix de 'iurope, pour
guerroyper. s(N. &satira) dansiuii pays d'où P' ne trouve -à' emportér que di s ohi'
eset'des pyränidLs qui ne valent pas le port, et z-uò il n'y a pas le momndre cadreaé.
q¶ides'agitd'un pared pays, un seul tableau frappe ires yeux, c'est le' iableau d.s ii..-

etnut gre que la guerre (M. Sult boira) pourrit-z-entrainer-z-à sa suiie.
nous restons coi-t-au contraire, par ela seul que toutes les nations-su dipiserpnt dea
'3deTurquie-z-et d'Egypte, nous nous distinguerous des autres, ce q .i st dèjà '-In
tage. Eu outre lt France y gagnera beaucoup-z-au moral, en ce sens que le mound dira
,yez conime la Russie, l'Angleterre et IMAutiiehe se montrent afamées, cupides et gou-

Fi fi I: La France, au contraire, est modeete, sobre et'désintéresée. A le boline
e!". Les maians proposeront-z-à leurs enifans gourmands et taquins l'exemple le lai
te,et; croyez-noi, messieurs, c'e t là le véritable rang qui lui appartient-z-en Europe.

Iyez, d'ailleurs la belle position que nous fera ce rôle d!nbnégation et, de , désintéresse-
.uel magnifique spec.acle que celui de deux nations riviles quis'.treignenît dus une

à mort, jusqu'au moment-où l'une tombe étouilbe par les bras de son enn.egriüe' Eh hi.i!
ettacle rare et sublime au-point de vue del'histoire, de -la politiquie,'de la morale ci de
unité, nous en jouirons avec calme, ave- impartialité, paîce que n'ous serons 'siirples
aieurs, spectateurs désmnté-çssés ; tandis que.les autres peuples' perdroit ret Intéréessait
'leil, parce qi Is agiront et se jetteront dansla nêlée avec leurs pasuions.matéri-lhea et
sines! (vL.Soult aulra soin de ne lâcher, si c'est possible,,aticun cuir dans -cette- tiro-
a de ne point perdre l'eflet de cette pèroraison à grand style.. On a -cu soin de ittre
e cuirs dans les ligues precédentes, précisément pour qué*l. Soult ne soit point gêné
itte rétention momentanée.)
ie,le rôle de simple spectateur est celui qui convient le Mieux-t-à la France rians les af-
d'Orient, et vous ne trouverez pas que ce soit surfaire que de lui-idenitnder dix'òrùillitiii

layer sa place.
.Soult retournera à son banc au milieu des félicitations.de .ss coll&ègues, qui se félcite-
J'en tre enfin quittes.- Note du Charivari.)


